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RESUME : AU cours du transit intestinal, che2 les termites, la matière organique vegétale subit 
une succession de décompositions et de synthèses, sous l'action mécanique et enzymatlque du 
tractus digestif et de sa microflorc associée. Ces transformations aboutissent à différentes 
biologique ' 9 r a p p a r i t i o n * n o u v e a u x microagrégats oryano-minéraux, d'origine 

nors CLES Termites. Digestion. Fecês. Matière organique. Momification 

SUMMARY : Study of the humus making process of initial food in intestinal transit in 

sp«cies of termites. In the digestive tract, the vegetable organic matter, undergces a 
^ m p 0 S l t 1 ° n S anTd s y n t h e s e s - th rou (Jh l h e mechanical and enzymatlc action of the termite 

*nd that of the microflora. These transformations lead to various humus fractions and with the 
apparition of new organo-minerai microaggregates 
KEY WORDS : Termites. Digestion. Feces. Organic matter. Humjs making process. 

INTRODUCTION 

L'importance des Termites, dans certaines forêts africaines est considérable. Dans bien des 
milieux, ils forment le groupe animal dominant. 

^ " k ï r e , MAIDAGUE ( 1964:1970 ) a dénombré jusqu'à 650 termitières à l'hectare en 
avane et 875 en foret, les termites consommant approximativement 6 à 7 tonnes de matières 
rganiques par an et par hectare, soit environ 508 de la matière végétale tombée au sol 

Les aliments bruts, prélevés directement dans la nature par les ouvriers, sont variés • bois 
mn bois altéré, fourrage, feuilles, humus, excréments d'herbivores...La cellulose est utilisée 
ar les termites en tant qu'aliment énergétique fondamentul.(GRASSE 1982) 

Leur action s'exerce sur la morphologie, la physique et la chimie des sols et si l'on peut dans 
uelques cas, avo i r une idée de son intensi té , ( GRIFFMI 1938 ; JOACHIM et KANDJAH 1940 • HESst 
955 ; BOYER l'Jbô a - 1 9 7 1 ; BACHELIER 1960 - . 9 6 3 ; NOIROT et NOIROT TIMOTÎEE 1962 S T W S 

m m * 3nd W 0 0 ° , 9 6 0 " , 9 7 ' a _ b ; L E P A 0 E 1 9 7 2 ) , e s effets de cette action restent très mal 

Cependant l'action de certaines especes de termites sur les caractéristiques chimiques des 
ils n est pas immediate, mais passe d'abord par l'enrichissement chimique des matériaux 
instituant les termitières. Cet enrichissement est la conséquence des remontées de matériaux 
ns, de divers apports hydriques et de l'Incorporation des excreta dans la construction Ce n'est 
s S ? ' q U ® l eS h 0 r i 2 0 n s * s u r f a c e s'enrichiront, après érosion et étalement en nappe 

, ^ n S ' ; f ® i n s e c t e s interviennent à tous les niveaux de décomposition de la matière végétale 
puis le staœ de consommateurs primaires jusqu'au terme ultime de la dégradation. 
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Leur rôle apparaît donc fondamental dans le recyclage de la matière organique. 
Ce- travaux sur " le Rôle des Termi tes , d.ns ITiumif icat ion des sols f o res t i e r s 

tropicaux*, ont permis d'observer el d'analyser Vultrastructure des bols alimentaires et des 
fecés de plusieurs espèces. 

MATERIEL ET METHODES 

Quatre espèces, abondamment représentées dans l'écosystème étudié (Forêt du Mayombe 
République Populaire du Congo) ont été choisies, en fonction de leur régime et de leur comportement 

alimentaires .(xy Iophage : Nasutitermes tujae: ctom-ignonniste : 
humivore: Thoraco termes macro thorax; xylophage et ctampignomsts Sphaero termes 

S P h Z ° T t ^ L au microscope électronique à transmission. 1, fixation de , é c M I t a . . e s t f a i £ au 
tétroxyde d'osmium avant inclusion dans l'épon. Les coupes sont contrastées a ! aceUte duranyl. puis au 
citrate de plomb, et observées au Mx Zeiss EM 9 5 - 2 réglé a 6 0 Kv 

Les aliments initiaux, les bob alimentaires, puis les fecès ont ete analyses a u 
Dans cet exposé, seules, les observations ultrastructurales des dejectmns fra.ches, présentées au 

colloque sous forme de clichés, sont décrites. 

RESULTATS 

A - Modèle xylophage : Nasut/termes lujaë 
Ce termite ronge des remeaux de bois morl déjà fortement dégrades, par la microflore. Ce 

matériel végétal altéré, subit une microdivision mécanique au niveau du gésier et une forte 
attaque bactérienne au niveau de la panse. Dans l'intestin postérieur de nombreuses l y s * 
enzymetiques o origine bactérienne ou tissu",aire sont observées sur es membranes pœto 
cellulosiques, les épaisslssements ligneux et les pigments bruns (polyphenols - proteines 
TOUTAIN et el. 1982, 1983) opaques aux électrons 

Les déjections sont formées d'une matrice de matière organique rt aspect granulo -
fibrillaires ( granules dont la taille varie entre 50 et 100 angstroms ) opaques aux eledruns, 
dans laquelle baignent des débris végétaux figurés, lysés Les filaments myceliens présents 
dans le jabot, ont disparu. De nombreuses bactéries sont encore observées. L aspect Os 
s t r u c t u r e s véoélales y est varié.Les contours diffus de leurs bords externes, libèrent des 
substances sous fermes de granules ou de fibrilles qui peuvent constituer la source de mahere 
organiquedégradéede la matrice. Lesépaississements ligneux présentent (tesillonsde lysesqui 
euTinner?une structure fibrillaire. Certains pigments bruns montrent de grandes cav.Us 

lysccs, et parfois, un festonnement de gros granules ( 1 / 1 0 de microns ) sur leur contour On 
n'observe plus de cellules entières. 

B - Modèle humivore : Thoracotermes macrothorax 
Ce termite se nourrit d'humus, avec semble t - i l un certain choix dans ses prélèvements. 

Œ. 6ARNIER sillam et al en préparation). Il ingère une grande quantité de minerai dans lequel 
baigne des fragments vngétaux déjà très biodégradés. , . . . n o c n r 

L'observation de ses déjections, montre des lyses enzymatiques d origine bactenenne sur 
la plupart des structures végétales : membrane pecto cellulosique, épaisslssements ligneux et 
pigments bruns. On observe, surtout, l'apparition d'agrégats nouveaux . 
- les bactéries libres ou en colonies, entourées d'exsudats polysaccharidiques ( rastion de 
THIERY positive )ont contracté des liaisons avec les éléments phylltteux, formant des agrégats 
bactériens. 
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- la plupart des débris végétaux sont entourés de minéraux, gui forment un liseré plus ou 
moins épais pénétrant dans la structure. Ces liaisons entre la matière minérale et la matière 
organique r elativement fraiche aboutissent à une séquestration précoce de cette matière 
organique .d'origine héritée. 
-certaines associations de matière minérale et de matière organique, ne permettent plus de 

ï s s i s r
m a t e n e i vegetai ; œ t t e d i s p o s n , o n œ n d u n ,a 

C - Modèle champignonniste : Macrotermes mulleri 
Les Termites champignonnistes fabriquent des meules à champignons qu'ils consomment 
Cette etude a mis en ovidence l'apparition de plusieurs sortes d'excréments émis par les' 

^ . m i A M 9 t a i ' 8 n P^arationJ.Ne sont décris ici. que les fecès contenant du 
minerai. Ces feces ont ete observes chez les petits comme chez les grands ouvriers 
(BAOERTSCHERetal. 1983). 

Le matériel végétal est très fragmenté et fortement lysé. Les bords externes des 

S f Ï L T 1 8 1 6 5 p r é s e n t e n t u n C 0 n t 0 U r d i f r u s - C e r t a 1 n e s 'vses ne font plus apparaître que 
des fantômes de parois se présentant sous forme de granules opaques aux électrons Comme chez 

Hngœtion simultanée du minéral, a crée de nouveaux agrégats. Les particules 

r r ÏÏ H T , a u t 0 u r d u m u c i , ^ e P°'ysaccharidique de nombreuses bactéries De 
2 S h ™ V " f . o n t f e n t o u r é , e s ^ v i t a u x , formant un liseré continu autour delà 
structure. 11 s est ainsi forme des 1 faisons organo- m inérales. 

D - Modèle xylophage. champignonniste : Sphaerotermes sphaerotttorax 
ce termite xylophage, construisant des meules sans champignons, est unique dans son 

genre. ( GRASSE- NOIROT, 1948, E. GARNIER SILLAM et al 1984) 

et a u i i ' S « u î ! , l n u 3 0 0 ÙOi a " m e n t a , r e m o n t r e ^ " » ingère du bols biodégradé , des minéraux et aussi des feuilles ( presence de parenchyme lacuneux et de chloroplastes) 

H™, . i f [ f f 3 0 0 1 f ° r L m é S d ' U n e m a t r i œ * m a t 1 è r e or3anique dégradée opaques aux électrons 
S ï ï r 1 1 6 8 d é b : , S V B g e t a u x f j 9 u r é s ' * t r è s ""Creuses bactéries et des eïmen s 
ÏÏIÏÏ Y S 8 S 9 n 2 1 m a t l ^ e s d ' o r i 9 ™ bactérienne ou tissulaire, sont observées, sur les 

S r U K C t U r e S v f t a i e s ( m e m t 5 r a n e pecto-celluloslque. épalssissements ligneux et 
n S l T r ^ f r ^ ° n " °bserve pas 'commechez Macrotermes, des fantômes de 
parois réduits a 1 otat de granules. Cependant, une substance, d'aspect granulo-fibrillaire 
entoure quelques parois et pigments bruns, formant un liseré opaque aux électrons 
f n r ^ ' T 1 ' 0 " f m u , t a n é e * m ' n é r 3 u * e t <*> fragments végétaux a provoqué , ici aussi la 

formation d agrégats organo-minéraux. 

DISCUSSION ET CONCLUSION 
^ J ^ f S ? " p e r m ; s f d f i n i r différentes transformations du matériel végétal, au cours 
des étapes du brassage intestinal, soit: 

- au niveau du gésier : une microdivision des cellules végétales 
- au niveau de l'intestin postérieur : une décomposition enzymatique d'origine bactérienne et 

tissulaire portant sur les résidus des parois pecto-cellulosiques, te épaissisÏÏmems Iigneux 
les polycondensats humiques et les filaments mycéliens. 9 e u X ' 
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Ces lyses en7ymatiques se traduisant différemment, selon les espèces de termites et de 
leur microflore associée, ont été bien observées chez l'espèce xylophage Nasutitermes lujaë 
qui n'ingère pratiquement pas de minéral. 

Cependant l'ingestion concomitante, d'éléments pbylliteux et de débris végétaux, chez 
certaines espaces a crée des liaisons entre la matière organique et la matière minérale se 
traduisant par la formation de nouveaux agrégats : 

- agrégats bactériens : les colonies bactériennes, entourées de leurs exsudats 
polysaccharidiques, contractent des liaisons avec les particules argileuses 

- agrégats de mat iè re organique d'or igine hér i tée : les f ragments végétaux sont 
séquestrés par les phyllosilicates 

La mise en évidence de ces nouveaux microagrégats dans les fécès est une observation 
importante En effet, ces microagrégats d'origine biologique sont les premiers 
const i tuante organo-mlnéraux formés à la sui te de l ' ac t i v i té des Termi tes Avec eux , 
apparaît un début oe stabilité structurale, qui s'accentuera sous l'influence des conditions 
péûoclimatlques d'humectation et de dessiwtlon, lorsqu'ils seront retournés au sol. 

BIBLIOGRAPHIE 

BACHELIERS., i960 - L agronomie tropicale, 3, 320-324. 

1 9 6 3 - Pedobiologia, 2 , 2 , 1 5 3 - 1 6 3 
BADERTSCHER S., GERBtK C., and LEUTHOLD R.H. , 1 9 8 3 - Behav Eco! Sociobiot, 1 2 , 1 1 5 - 1 1 9 . 
BQYEDPh., IQS&a - èe Cangr. Int. Sci. -SW(Paris), III, 16,05-103. 

1971 - La Vie dans les Sols , Gauthier Vt l lars(Par is) , 2 7 9 - 3 3 4 . 
6ARN1ER SILLAM E., TOUTAINF., VILLEMING., RENOUXJ.. 1 9 8 4 - 7 e Coll. phys. de lins., Dijon. 
GRASSE P.P., 1 9 8 2 - Termitologia, Tome 1, Masson. 
GRASSE P.P., NOIROI C., 1 9 4 8 - Zoo! Biol. anim.. I l è m e série, 10, 1 5 0 - 1 6 9 . 
GRlFFITH G., 1 9 3 8 - £. Afr. Agr. J., «S. 7 0 - 7 1 . 
HESSE P.R., 195b - J. Ecoiogy, 43, n '2 . 
JOACHIM A.W.R. and KANDIAH S. 1 9 4 0 - Trop. Agricuiturist, 95, 3 3 5 - 3 3 8 
LEE 1C.E. and WOOD T.G. 1 9 6 8 - C.P 9è Int. Congr. Soi/ Sci. ,{Adelaide, Australie), I I , 11 -18 . 

1971 a - Pedobio/ogia, 1 1 . 5 , 3 7 6 - 4 0 9 . 
1971 b - Acad. Press ,(Lond., New York), 251p. 

LEPAGC M., 1972 - La Terre et la Vie, 26, 3 , 3 8 3 - 4 0 9 . 
MALDAGUE M.E., 1 9 6 4 - CR 8è Congr. Int. Soi! Sci. .(Bucarest, Roumanie), I I I . 24 , 7 4 3 - 7 5 2 . 

1 9 7 0 - Pub! Inst. Nat. Et. Agro. Congo .(I.N.E.A.C.), Sér .Sc i . . 112, (Rép. 
Dèm. Congo), 2 4 5 p. 
NOIROT C. et NOIROT THIMOTEE C . , 1 9 6 2 - Symp. Genet. Biol. /ta/., 11, 1 8 0 - 1 8 8 
STOOPS G., 1 9 6 4 - Coll. Int. UNESCO, Univ. Lovanium (Léopoldville), Massur. éd. (Paris), 3 7 9 - 3 9 8 . 
TOUTAIN F., VlLLEMIN G., ALBRECHT A., REISINGER 0. , 1982 - Pédoblologia, 23, 1 4 5 - 1 5 6 
TOUTAINF., BRUN J., RAFIDISON Z„ 1 9 8 3 - Int. Coll C.N.R.S.. Petrology of weatnering and 
soi/s, 4 j u i l l e t . 

-PROGRAMME BIODTN AMIQOE DES SOLS TKOPICAUX ( RCP N 080765) 


